
SimfÃ©ropol et SÃ©bastopol: villes de CrimÃ©e concurrentes ou
complÃ©mentaires?

Description

PÃ©ninsule du sud de l’Ukraine bordÃ©e par la mer Noire, la CrimÃ©e compte presque 3 
millions d’habitants. SimfÃ©ropol et SÃ©bastopol, les deux villes principales, semblent 
s’affirmer comme des concurrentes, malgrÃ© une histoire, une population, une importance et 
un statut diffÃ©rents. D’importance dÃ©mographique similaire, elles se font ombrage sur bien 
des aspects. SimfÃ©ropol, la capitale administrative officielle, n’offre aucun intÃ©rÃªt 
touristique ou culturel, alors que le riche passÃ© historique et les belles plages de 
SÃ©bastopol constituent un pÃ´le d’attraction trÃ¨s fort.

La CrimÃ©e occupe une position gÃ©ographique stratÃ©gique.
En effet, ses cÃ´tes font face Ã  tous les autres pays bordant la
mer Noire. C’est aussi une rÃ©gion trÃ¨s renommÃ©e pour ses
plages et son littoral, qui en font aujourd’hui une des rÃ©gions
les plus touristiques de l’ex-URSS.

Les alÃ©as historiques de la CrimÃ©e

StratÃ©gique autant que sÃ©duisante, la CrimÃ©e a toujours
Ã©tÃ© une rÃ©gion fort convoitÃ©e. Les invasions tataro-
mongoles dans la rÃ©gion la placÃ¨rent sous le contrÃ´le des Tatars au XIIIe siÃ¨cle. En 1475, elle se
retrouve sous la domination de l’Empire ottoman, qui met en place le khanat tatar de CrimÃ©e
(rÃ©gion autonome), avant d’Ãªtre annexÃ©e par Catherine II en 1783. La CrimÃ©e est alors
rattachÃ©e au territoire de la Russie, et des colons russes commencent Ã  s’y installer, provoquant le
dÃ©part de nombreux Tatars. Par le traitÃ© de Brest-Litovsk en 1918, elle passe dans le giron de
l’Ukraine.

Un rattachement de courte durÃ©e car, dÃ¨s 1921 elle devint RÃ©publique Autonome Socialiste
SoviÃ©tique de CrimÃ©e au sein de l’URSS. Le pouvoir politique resta entre les mains des Tatars,
mÃªme si ces derniers n’Ã©taient plus majoritaires en nombre dans la rÃ©gion. Le rÃ©gime stalinien
s’employa Ã  mener contre eux une terrible rÃ©pression: les intellectuels tatars furent dÃ©cimÃ©s par
les grandes purges de Staline des annÃ©es 1920-1930. En mai 1944, toute la population tatare fut
dÃ©portÃ©e en Asie centrale et en SibÃ©rie sur ordre de Beria et Staline qui les accusaient
officiellement de collaboration collective. Principalement peuplÃ©e de Russes, la CrimÃ©e fut
nÃ©anmoins offerte Ã  l’Ukraine par Khrouchtchev en 1954.
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En 1991, avec l’effondrement de l’URSS, le statut toujours incertain de cette presqu’Ã®le ne manqua
Ã©videmment pas de donner naissance Ã  des conflits plus ou moins ouverts entre les Etats ukrainien
et russe; entre les populations ukrainienne et russe, mais Ã©galement avec les Tatars, ces derniers
ayant pu retourner sur leur territoire Ã  partir de la fin des annÃ©es 1980.

Au dÃ©but des annÃ©es 1990, la CrimÃ©e faillit Ãªtre rattachÃ©e Ã  la Russie. Il faut rappeler qu’elle
est peuplÃ©e Ã  plus de 60Â % par des Russes, plus prÃ©cisÃ©ment par des Ukrainiens d’origine
russe (mais il est clair qu’en CrimÃ©e, tout le monde parle russe). Elle fut cependant reconnue comme
RÃ©publique Autonome (RÃ©publique Autonome de CrimÃ©e/RAC) par la Constitution ukrainienne
de 1996.

L’histoire de SÃ©bastopol et de SimfÃ©ropol, fondÃ©es en 1784 aprÃ¨s l’annexion par Catherine II,
est alors Ã©troitement liÃ©e Ã  celle de la CrimÃ©e.

Tous les chemins mÃ¨nent Ã  SimfÃ©ropol

SimfÃ©ropol est officiellement la capitale administrative de la CrimÃ©e, avec une population de 358
000 habitants, mais SÃ©bastopol est -de peu- la capitale dÃ©mographique de la rÃ©gion avec ses
375 000 habitants. Toutefois, cette derniÃ¨re, ville balnÃ©aire par excellence, qui double, voire triple
sa population en pÃ©riode estivale, se vide peu Ã  peu de ses habitants permanents qui migrent vers
SimfÃ©ropol. Comment expliquer un tel phÃ©nomÃ¨ne, alors que SÃ©bastopol est rÃ©putÃ©e plus
culturelle et plus vivante que sa concurrenteÂ ? Dans aucun guide touristique, SimfÃ©ropol n’est
mentionnÃ©e comme une ville Ã  ne pas manquer. MÃªme si la CrimÃ©e vit beaucoup du tourisme,
sa capitale n’a pas d’Office du tourisme. Faut-il y voir un paradoxeÂ ?

De fait, SimfÃ©ropol est la capitale administrative de la RÃ©publique Autonome de CrimÃ©e. Ainsi,
c’est lÃ  que se trouvent toutes les instances administratives et reprÃ©sentatives de la rÃ©gion: le
parlement (ou Verkhovna Rada), le Conseil des ministres (Reskomnats) et le Medjlis central des
Tatars, qui est leur organe propre de reprÃ©sentation. Le passÃ© communiste y est encore trÃ¨s
prÃ©sent, dans les esprits et dans le dÃ©cor. Les anciens bÃ¢timents soviÃ©tiques ont Ã©tÃ©
rÃ©investis; la Verkhovna Rada siÃ¨ge dans les anciens locaux du Parti Communiste et le
Reskomnats se trouve place LÃ©nine, dans ce qui Ã©tait Ã  l’Ã©poque la Maison des soviets. La
statue de LÃ©nine trÃ´ne d’ailleurs toujours sur cette place centrale de la ville.

De mÃªme que toutes les routes de l’empire romain convergeaient vers Rome, aujourd’hui en
CrimÃ©e tous les chemins mÃ¨nent Ã  SimfÃ©ropol. Pour se rendre d’une ville Ã  une autre, la
capitale administrative est incontournable. Il est ainsi d’autant plus regrettable de ne pas y trouver
d’Office du tourisme.
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Pendant la saison estivale, la gare ferroviaire et la gare routiÃ¨re, situÃ©es au mÃªme endroit,
s’emplissent de familles, de jeunes, de couples venus de Moscou, de Kiev ou d’ailleurs qui, souriants,
croulent sous le poids des valises, des sacs de plage, des parasols, des sceaux et des pellesâ?¦Les
lunettes de soleil et la casquette, le short et les sandales sont bien sÃ»r de premiÃ¨re nÃ©cessitÃ©.La
queue aux guichets est d’une longueur inimaginable, les compagnies privÃ©es de taxis et de
marchroutka (taxis-bus) se multiplient. L’Ã©tÃ©, la gare respire les vacances et la crÃ¨me solaire,mais
rares sont ceux qui viennent y sÃ©journer. Pour les vacanciers, SimfÃ©ropol n’est qu’une ville de
transit. La vÃ©ritÃ© Ã©clate d’ailleurs sur les cartes postales de SimfÃ©ropolÂ : de la capitale
rÃ©gionale on ne montre que la gareâ?¦

Le rythme de vie de la rÃ©gion est radicalement diffÃ©rent en pÃ©riode touristique et en basse
saison. De fait, SÃ©bastopol vit surtout l’Ã©tÃ©. C’est pourquoi les habitants de la rÃ©gion
prÃ©fÃ¨rent de plus en plus s’installer Ã  SimfÃ©ropol. Les dÃ©marches administratives se font plus
vite, les universitÃ©s y sont plus grandes et plus nombreuses. Les Tatars de CrimÃ©e se tournent
plus volontiers vers SimfÃ©ropol: ils y trouvent depuis 1994 une universitÃ© tatare et peuvent avoir
accÃ¨s au Medjlis central. En outre, ils prÃ©fÃ¨rent Ã©viter SÃ©bastopol, principalement peuplÃ©e de
Russes qui y sont plus nombreux que dans les autres rÃ©gions de la pÃ©ninsule, et avec lesquels les
tensions sont encore trÃ¨s fortes.

SÃ©bastopol, ville historique et culturelle

Le nom de SimfÃ©ropol rÃ©sonne Ã©trangement Ã  nos oreilles, tandis que celui de SÃ©bastopol
nous est familier. Ne serait-ce que parce qu’il rappelle le boulevard qui traverse la rive droite de Paris
du Nord au Sud! La ville a un important passÃ© historique et un emplacement stratÃ©gique non moins
nÃ©gligeable. Et elle a plus d’une fois fait parler d’elle.

Lors de la guerre de CrimÃ©e de 1854 qui opposa la Russie d’une part, Ã  la Turquie, la France, la
Grande-Bretagne et le PiÃ©mont d’autre part, SÃ©bastopol fut assiÃ©gÃ©e pendant une annÃ©e par
les armÃ©es franco-britanniques. La prise de la ville est le principal Ã©pisode de la guerre. Au cours
de la rÃ©volution bolchevique et de la guerre civile qui s’ensuivit, elle devint le quartier gÃ©nÃ©ral de
l’armÃ©e de la Russie blanche, jusqu’en 1920. Enfin, au cours de la Seconde Guerre Mondiale, alors
que les Allemands occupaient la CrimÃ©e de 1941 Ã  1944, elle rÃ©ussit Ã  rÃ©sister Ã  250 jours de
siÃ¨ge. Par la suite, elle est redevenue l’une des principales bases navales soviÃ©tiques sur la mer
Noire. C’est lÃ  que stationnait l’intÃ©gralitÃ© de la Flotte de la mer Noire. SÃ©bastopol se
caractÃ©risait par un arsenal et un port maritime de trÃ¨s grande ampleur. MÃªme si aujourd’hui ce
fameux arsenal paraÃ®t bien rouillÃ©, la Flotte de la mer Noire fut nÃ©anmoins l’objet de tensions
entre l’Ukraine et la Russie. Elle fut partagÃ©e en 1995 Ã  la suite d’un accord signÃ© en 1992, mais
le sujet resta brÃ»lant jusqu’en 1999, lorsque l’Ukraine accepta de louer le port Ã  la Russie pour 20
ans contre des arrangements concernant la dette pÃ©troliÃ¨re.

Un favoritisme institutionnalisÃ© pour SÃ©bastopol

Il va de soi que ce favoritisme n’est pas intentionnellement dirigÃ© contre SimfÃ©ropol. Cependant, il
fait de SÃ©bastopol une ville particuliÃ¨re pour toute l’Ukraine. Jusqu’en 1996, son statut de base
militaire russe en faisait une ville fermÃ©e. Les Ã©trangers, comme les habitants de CrimÃ©e et
d’Ukraine, devaient se prÃ©munir d’un visa spÃ©cial pour s’y rendre. Un poste frontiÃ¨re militaire
marquait l’entrÃ©e de la zone sur l’autoroute qui relie Yalta Ã  SimfÃ©ropol. Aujourd’hui encore, dans
son article 133, la Constitution ukrainienne de 1996 accorde Ã  SÃ©bastopol un statut spÃ©cial,
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prÃ©cisÃ© par des lois ultÃ©rieures. C’est, avec Kiev, la seule ville ukrainienne Ã  bÃ©nÃ©ficier de ce
traitement de faveur.

SimfÃ©ropol n’a, pour sa part, aucune place dans la Constitution ukrainienne. Elle est reconnue
capitale de la CrimÃ©e dans la Constitution de 1998 de la RÃ©publique Autonome de CrimÃ©e (RAC).

Par Lise FENDER
Vignette : SÃ©bastopol (photo libre de droits, pas d’attribution requise)
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